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nous est impossible de publier voire même un court cex-
trait do chacune de ces lettres (dont le nombre s'élève -à en-
viron deux cents par Mois. Nos Correspondants se contente-
ront sans doute de l'enregistreminent fidèle de leurs faveurs,
-sous le titre de f&îveurs obtenues, que contient Chaque nuiné-
ro du MEss.,aGEt. il fauàrait un volume par mois pour tout
publier au long. Nous croyon,, du reste que les E4raîts
de la correspondaizce suffisent dans les circonstances à rap-
peler le pouvoir dut grand Saint.

Extraits de notre correspondance

QAUVÉ D'UNE MORT CERTAINE

EBnotLnM'.%TS-YeUilleZ, S'il VOUS Plitu, puIblier daOIS le
Mfessager (le 9St-Aizoiiie de Pacmnw la g ande faveur tîccor-
déc à ilon fils Hector. le 24 octobre dernier, et veuillez
'le faire avec le plus d'éclat possible afin d'inspirer à touts
ceux qui lirolit ce récit la plus grande confiance dans l.
bonté de ce grand saint. Joignez, s'il vous plait,vos rouler-

tçiemenits auy nôtres. Voici le fait.:
Mon fils; ýector Pst (tgé de 20 ans. Dans la furieuse

tempêtp du 24, oolobre,il s'embaiirquta dans notre chaloure qui
4tilt l)Lt.ie, à la dérive, par lat force dut vent assez violent

..pou4r l'entrainer ave c ses deux ancres et leurs chaînes. Ce
pauvre enfant, sans connaître le danger qu'il courait, se trou-
vat emporté dans le chenal à la mnerci dles flots furieux,à demi
oesevLeli dLans:lçs- vague.- et la poudrerie tullemient quelnous ne
4e yoyiqns pasIe quar t, d1u temps. Ah ! quel spectacle de voir

,..Vefils -périrsous niies yeux et ceux de sa imère, sans
pouvoir lui porter seoours. Sa pauvre mère s'évanuouit, et

..poi nýUouselinpriss.ons en vain polir lat fLire reveniir à elle-ime-'
,xn. Ni~sce3lrons télulphonerà M. le curé Dumias et à M[.

Boily d'offrir la mnesse en 1lhonnuiir du bon Saint Auteîn.ue de
P.100110. -Now.s-crjns (Io toutes nos forces :" Saint Antoine,sau-
îgee lot.:rr,fiIs,! P)on. saint A Utoineayez 1dtie de uous."Où va-t-

."i1 prendlre;teiýre? Sur l'Isle-aux-Coudres,qui est bordée dle récifs;
t p)eine y poîývQi2s-ùous trouver, on temps calmne, de petits

1p4egages iÙtrAvers les ro chers pour débarq uen~Vingt personnes
~ '~k~uxQodrsl'attendaient sur le rivage avec des v *oi-

,tuxs? touis pensgient que l'emibarcation allait être mise en pè
ceS.Q'a af ut Saint Autoine? Il Pi fLit aborder dail, la plus1 belle

$.C J~~ 'îleýIl y. avait là juite un étioit passage l.jur lat chalou-
10 ''r


